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CORRESPONDANCE.

Extrait d'une Lettre de M. le professeur Genese
{University College, Aberystwyth, TVales).

Le joli théorème de M. d'Oeagne {Nouvelles An-
nales 1886, p. 295), une fois remarqué, est évident,
parce que l'élimination de y entre x2 -\-y2 =• R2 et
l'équation de la courbe du degré n nous donne, en gé-
néral, une équation du degré ^n cn.r, et, en considé-



( 9 )
rant les dimensions, on voit que R2 n'entre pas dans
Jes ternies en x'2tI, x-"~l.

Pour eonstruire le point G (que je me permets de
nommer j?oint de d'Ocagne), le théorème» nous per-
met de mettre R ~ o , d'où ƒ — ±x \>— i. Le signe po-
sitif nous dorme n valeurs de x, le signe négatif encore
n valeurs. Il s'ensuit que le point de d'Ocagne est dé-
terminé par les ternies des degrés n et n — i dans
l'équation de la courbe \ puis, au lieu de la courbe, on
peut se servir de ses asymptotes.

Dans le cas des coniques, je trouve que toG et la per-
pendiculaire coiN abaissée sur la polaire de co sont éga-
lement inclinées sur un axe; de la conique.


